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mBaselworld Dossier Horlogerie

Du bon et du moins bon

Les retombées directes de BaselWorld
2004 – et selon toute vraisemblance, de
l’édition 2005 également – ont été des
plus positives pour l’économie nationa-
le suisse. Mais – et cela ne compte-t-il pas
davantage pour l’avenir des générations
montantes? –, les Chinois de Hong Kong
semblèrent eux aussi satisfaits des 28’000
m2 mis à disposition pour les pavillons
nationaux dans le nouvel «Hall of Uni-
verse». Grâce à cet effort, ils n’étaient
plus relégués à Zurich. «Le HKTDC (Hong

Kong Trade Development Council) est en-
chanté de pouvoir exposer à nouveau à
Bâle.[…] «Pour nous, BaselWorld est défi-
nitivement le salon le plus important.»,
déclara alors son directeur régional Eu-
rope centrale et de l’Est, Lore Buscher.
L’on ne pouvait, surtout après la gifle
sous prétexte de SRAS infligée en 2003 à
Zurich, mieux éviter à des Helvètes bien
moins empreints de courtoise de perdre
la face. 

En effet, si cet éloignement forcé, par
manque d’espace, du véritable centre des
opérations fut une boulette diplomatico-
commerciale due à un développement
mal géré, l’interdiction de travailler édic-
tée (suite à une initiative de la Direction
de la santé publique du canton de Zurich)
par l’Office fédéral de la santé publique à
l’encontre du personnel des 400 expo-
sants des pays asiatiques touchés par le
SRAS fut, elle, une véritable gaffe dont le

tion Réservation, leur fait connaître les
disponibilités effectives dans les diffé-
rentes catégories de chambres.

Cette plate-forme est gérée par Business
Travel International (BTI), qui est un des
grands prestataires internationaux pour
l’organisation de voyages d’affaires. Si
vous n’avez pas de connaissance à proxi-
mité pour vous héberger, vous avez donc
tout intérêt à passer par ses services et ses
navettes de bus…

Quoique, en vous y prenant si tard, il
y a fort à parier qu’en tant qu’heureux
habitant d’un pays où toutes les dis-

tances sont mini, il serait plus avisé de
rentrer chez vous. Faire le pied de grue à
l’aéroport de Bâle-Mulhouse pour aller
dormir beaucoup plus loin n’a rien de
très attrayant! 

Les industries connexes

Dans ce secteur fourre-tout, semble-t-il à
nouveau en légère expansion, l’on trouve
du vendeur de perles au fournisseur d’équi-
pements rappelant en tout lieu aux mu-
sulmans pratiquants les heures et les for-
mules rituelles de leurs prières, en passant
par les Caran d’Ache et autres fabricants de
colles ou d’abrasifs.

L’encadré donne une liste, sans préten-
tion à l’exhaustivité vu la non-disponibili-
té du catalogue à l’heure de notre clôture
rédactionnelle, des entreprises présentes
intéressant plus directement les lecteurs du
MSM.

renouvellement potentiel pourrait, dans
le domaine concerné, exclure la Suisse de
la mondialisation comme elle s’exclut el-
le-même de l’européanisation. 

Souvenez-vous : l’on était le 1er avril,
BaselWorld 2003 s’ouvrait le 3 et quelque
3’000 employés asiatiques concernés
étaient déjà sur place! Traités en pestiférés,
ils n’avaient plus qu’à retourner d’où ils
venaient en emportant les collections
qu’ils s’étaient attendus à présenter fière-
ment à la clientèle mondiale. Gageons
qu’ils l’ont, pour des décennies encore,
d’autant moins oublié que leurs compa-
triotes acheteurs purent, SRAS ou non, en-
trer librement en contact avec le personnel
des autres stands et remplir les carnets de
commandes des horlogers helvétiques…

Alors, y avait-il ou n’y avait-il pas dan-
ger de contamination ? Dans l’affirmati-
ve, le Département fédéral de la santé pu-
blique a – pour une question de gros sous?
– fait courir un danger insigne à la popu-
lation; dans la négative, sa décision ne re-
lèverait-elle pas de la concurrence dé-
loyale? Certes, il est des plus probables
que personne n’a réfléchi aussi loin et
que le délai était beaucoup trop court
pour que la lourde machinerie politique
puisse se mettre en branle et mesurer les
tenants et les aboutissants d’une décision
administrative de répercussion interna-
tionale prise, en fait, à un niveau local.
C’est dire à quel point nos institutions
ont, à l’heure de la mondialisation, un ur-
gent besoin de dépoussiérage. 

La Foire Suisse réagit

Même si le mal était et reste fait, la Foire
Suisse se devait à son niveau de respon-
sable helvétique d’un événement mondial

Le «Hall of Elements» relooké : des stands à deux étages 
et des coins de détente

L’hologerie suisse haut de gamme
aura la part belle à Baselworld. Marc
Hayek, patron de Blancpain, arbore
un sourire confiant


